
 

Lecture de la première lettre de saint Pierre apôtre  

Le baptême vous sauve maintenant: 1 P 3, 18-22 

Bien-aimés, le Christ, lui aussi, a souffert pour les 

péchés, une seule fois, lui, le juste, pour les        

injustes, afin de vous introduire devant Dieu ; il a 

été mis à mort dans la chair, mais vivifié 

dans l’Esprit. 

 C’est en lui qu’il est parti proclamer 

son  message aux esprits qui étaient en cap-

tivité. 

 Ceux-ci, jadis, avaient refusé d’obéir, 

au temps où se prolongeait la patience de 

Dieu, quand Noé construisit l’arche, dans 

laquelle un petit nombre, en tout huit per-

sonnes, furent sauvées à travers l’eau. 

 C’était une figure du baptême qui vous sauve 

maintenant : le baptême ne purifie pas de souillu-

res extérieures, mais il est l’engagement envers 

Dieu d’une conscience droite et il sauve par la      

  

 

résurrection de Jésus Christ, lui qui est à la droite  

de Dieu, après s’en être allé au ciel,  lui à qui sont  

soumis les anges, ainsi que les Souverainetés et les 

Puissances.  

 

 

 

 

Marc 1, 12-15 

Ta Parole, Seigneur, est vérité, 

et ta loi, délivrance. 

L’homme ne vit pas seulement de pain, 

mais de toute parole qui sort de la bouche de Dieu. 

Ta Parole, Seigneur, est vérité, 

et ta loi, délivrance. (Mt 4, 4b)  

12 Aussitôt l’Esprit pousse Jésus au désert 

13 et, dans le désert, il resta quarante jours, tenté par Satan. Il vivait parmi les bêtes sau-

vages, et les anges le servaient. 

14 Après l’arrestation de Jean, Jésus partit pour la Galilée proclamer l’Évangile de Dieu ; 

15 il disait : « Les temps sont accomplis : le règne de Dieu est tout proche. Convertissez-

vous et croyez à l’Évangile. » 

       - Acclamons la Parole du Seigneur 

 Le 21 02 2021      1ère dimanche de Carême — Année B  

  « Les temps sont accomplis :  le règne de Dieu est tout proche. » 

LE CARÊME:   

La liturgie nous ramène inlassablement sur le chemin pascal ouvert par le Christ. 

 

Le message de Carême du pape François met bien en valeur l’aspect central toujours à redécouvrir de 

ce mystère pascal : il est ce mystère d’un « amour si réel, si vrai, si concret » qu’il nous est offert 

dans « une relation faite de dialogue sincère et fécond ». Soyons donc sûrs aussi que, chaque fois que 

nous vivons une liturgie en communion spirituelle avec nos frères et nos sœurs, la mémoire pascale 

nous met en relation avec le Ressuscité. Elle nous ramène alors en effet toujours sur le chemin pascal 

ouvert par lui et où il continue à parler avec nous. Alors le dynamisme de sa Présence fait du bien en 

nous entraînant, les vivres pour la route suivront.  ( liturgie et sacrements ) 



  
  

 

Mc 1,12-15   Convertissez-vous et croyez à l’évangile…         ( commentaire ) 

 

Il est nécessaire pour beaucoup de revenir à Dieu en changeant de direction, pour d’autres de se 

retourner vers Dieu en faisant volte-face. 

Cependant pour celui qui déjà aime Dieu, se convertir n'est pas revenir à Dieu mais à lui-même. 

Ce n’est pas changer d’état mais reconnaître ce que la puissance de Dieu met en œuvre.  

La conversion ne consiste pas à passer d’une condition de pécheur à une position de parfait — 

selon des lois morales — mais à croire à l’évangile. Croire assurément pour moi au salut par le 

Christ, à la remise totale et définitive de la dette . 

Il est difficile d’admettre cet amour inconditionnel pour soi, mais c’est possible avec Dieu. Le 

“pécheur converti“, comme Madeleine, Zachée, le larron, ou Paul de Tarse est celui qui peut confes-

ser en vérité que son cœur a toujours désiré Dieu malgré une histoire personnelle compliquée, tor-

tueuse, défaillante.  

Le changement ardu consiste donc à ne plus me regarder définitivement comme un criminel, mais à 

accueillir la miséricorde qui m’installe debout devant Dieu au milieu de la création. 

 

Jean Pierre Brice Olivier  o.p. 


